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peuvent et re pri* chez les hoteliers de

1'endroit, comnie cola a die fait a Renen*,

memo aupres de personues bienveillantes.
De meine pour la Iiterie. II somit bon,

deja en temp* normal, (pie les autorites

posshdcnt la liste des persoimes disposers
A fournir tout cc materiel et passer con-
trat avee elles, pour pouvoir requisition net
sans perte de temps, an moment opportun

oil, pour arretcr si possible la marclie
envaliissante du mal, il s'agira de se

presser.
On trouver le personnel sanitaireNous

aurons les gardes et infirmieres benevoles.

Mais, pour bien faire lour ouvrage, il ne

suffit pas qu'elles aient de la bonne
volonte. L'intuition n'est pas tout dans les

soins aux malades. Uno personne du mdtier

s'impose. Dans tons les villages, on la

trouvera aisdment: la sagre-feimne. Guiddc
ollo-meme parJe medccin, olle saura mener
de front les infirmidres et les femmes qui
s'oecupcront du mdnage (cuisine et
commissions, blancliisseuses).

Enfin, e'est trds beau d'avoir un local
bien installe et des malades a y mener.
Comment les conduire a l'Höpital? Uno
voiture fera l'offico d'ambulance, on, a

defaut, un brancard de pompier pour les

cas moins graves.
Quant ä l'administration, olle pent dtre

faite par une personne rompue a ce metier,
les gref fiers dans les communes, ou quclqu'un

remplissant des functions analogues. Xou*
devrions encore prevoir, siiivant les epidemics,

des craohoirs pour tons les malades,
et un moyen d'evacuation et de ddsinfec-
tion des salles. Ce sont la des questions
plus speciales.

Le personnel prendrn pour sc preserver
les precautions indiqudes dans cliaque cas.

Ainsi dans la grippe, il portera des masques
pi'otecteurs de l'un ou l'autre modele.

Nous avons eu ^occasion dc voir fonc-
tionner un lazaret de ce genre a Itcnens.
Installe dans un des colleges, et bien que
fonctionnant depuis le debut d'aofit seule-

ment, il a pu abritcr plus de vingt ma-
lades, dont beaucoup anraient manque
complement de soins cliez eux (ouvriers
en chambi'c, families entidres malades).

Iis on! tons bdndficid d'un traitement
et d'un regime impossible a obtenir a

domicile. De plus, ils n'ont plus ete une

source de contagion, vu que les visites
etaicnt intcrditcs.

On rdpdtc ä satidtd quo, en art medical,
il vaut mieux prdvenir que gudrir. Espd-
rons que la dengue de 1918 fera reflechir
sur cc tlidme. Que toutes les pcrsonnes
compdtentes, les autoritds responsables prd-
parent un plan d'hdpital temporaire rapi-
dement rdalisablo le cas echdant.

Peut-etrc sera-cc la le plus sfir garant
do n'en avoir jamais besoin.

Conseils aux „blesses de la tubereulose" gueris
quittant la Suisse

1° Ne pas erachcr par terre, ni sur le [ 4° Ne jamais boire des apdritifs ou des

plancher, ni dans son mouchoir de poche, liqueurs, boire dc l'eau ou un verre de

2° Dormir les fenetres ouvertcs, entr'ou- vin du pays aux repas.
vertes en hivcr, mais jamais fermdes. ' 5° So nourrir simplement mais rdgu-

3° Se roposer le dimanche, en allant | lifercment, et ne pas partir an travail sans
si possible se promener dans la campagne. } avoir dejeune.
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(j° Changer cle lingo en rentrant chez

soi, si 1'on a transpire on si l'on a les

pieds mouilles.
7° Ne pas fumer, on au moins ne jamais

turner le matin.
8° So couclicr tut, so lever do bonne

heure.

9° Se rappeler qu'on suivant cos simples

prescriptions d'hygiene on prothge sa sante.

10° Prendre, si possible, do l'liuile de

foie de morue pendant tin on deux niois

en hiver.
Un exoniplaire dc ees conseils, rddiges

par le I)' II. Tccon, est distribue, par les

soins do ^Association franpaise do bien-
faisance do Leysin, a chaque interne tu-
bereuleux giUri quittant eotto localite- il
devrait etre remis aussi a tons ecux qui
quittent im de nos sanatoriunis pour ren-
trer dans leur famille en Suisse.

Dröleries pharmaeeutiques

On entend, parfois, dans les officines,
d'etranges demandes, formulees par des

personnes pen instruites. L'un rcquiert
pour deux sous do «surface de singe»
(sulfate de zinc), l'autrc arrive avoc un
bol afin qu'on y pese 00 grammes & d'lmile
d'Henri V (huilc de ricin). D'aucuus,
gravement, prient l'61&ve potard de leur
donner un litre de « sirop antique et store-
boutique (sirop antiscorbutiquc); cnfin,
ceux qui achhtcnt « pour un franc d'ordure

dc potassium » sont ldgion.
Voici, maiutenaut, line histoirc parti-

eulihrement dröle qui s'est passöe sous
nics yeux. Le pharmacicn d'un chef-lieu
dc canton, en Normandie, avait l'habitude
de faire conditionner a son noni des pro-
duits pharmaeeutiques revetus, par le
preparateur, d'uno etiquette les seellant
exactement. C'est dans ces conditions
que notre praticien, un jour, fit faire a

l'uii do ces fournisseurs cent biscuits pur-
gatifs, qu'on devait lui livrer dans des
boites on carton fermecs avoc uue bände
de garantie. Les biscuits, prepares, ar-
rivent done a l'officine. On diifait le pa-
quet, puis on range les boites dans des
ensiers. Cela se passait un samedi, jour
de marche au bourg. Vers la fin de la

journOe, un paysan demande un biscuit
pui'gatif, qu'on lui remet contre 00
centimes.

Le samedi do la semainc suivante, notre
homme revient. II etait indignC Le
biscuit qu'on lui avait vendu « n'avait rien
fait». II avait compte sur'nous pour etre
purgd, et il... ne l'etait pas. D'oii,
explications. Nous lui demandons comment il
avait pris le biscuit. Alors, etonnement
do l'homme des champs, qui ouvre de
grands yeux: < .Mais, s'exelama-t-il, levant
les bras au ciel, il n'y avait point do
biscoui!

— Comment, rfipdtons-nons on chieur,
il n'y avait pas de biscuit".'

— Mais non, mais non, insista l'autrc,
j'avions pas trouve do biscoui, alors, j'a-
vons Fait bouilli la boette dans le lait,
et pa a pas purjet!

Le lecteur devine 1'eclat do riro avee
leipiel eetto declaration tut accueillie. On
se precipito snr la vitrine on etaient les
boites dc biscuits, on en ouvre line; il
n'y a rien dedans'. Par une erreur ineon-
eevable, les boites avaient etil scellöes
de leur bände, vides...

Un rieu.r petit pharmaeien.

Avis. Le Secretariat general de la Croix-Rouge a Lerne (Schwanengasse 9)

prie les Comites des sections de la Croix-Rouge et des samaritains de lui adresser
sans tarder les noius de leurs membres decedös de la grippe en soignant des malades.

Imprimerie cooperative de Berne (rue Neuve, 34)


	Conseils aux "blessés de la tuberculose" guéris quittant la Suisse

